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INTRODUCTION 

1. Du point rie vue de  leur stade de d .'velonoemeat,   les nation áu monde entier sont 

classées en paya développés ou industriellen^-* avancés et pa,vs on voie de développement, 

et l'on considère qu'un pays an voie de développement se développe.    Ce faisant, il 

passe par deux stades distincts.    Il est tout d'abrrd essentiellement producteur et 

exportateur de matières premières agricoles et minérales.    A  ce stade, il abandonne le 

traitement industriel de ses matières premières agricoles où minérales à d'autres pays, 

et il importe les produits manufacturés dont il a besoin.    Au deuxième stade,   le pays 

en question s'efforce d'incorporer une part toujours plus grande de main-d'œuvre dans 

les produits qu'il exporte et pourvoit à une  fraction croissante de ses besoins de 

produits manufacturés grâce à son industrie propre. 

2. Us pays en voie de développement ont reconnu que l'industrialisation est un facteur 

indispensable pour fairb progresser leur économie.    Du fait que les populations de la 

plupart des pays en voie de développement vivent principalement dans les campagnes, 

l'économie de ces pays a de tout temps été essentiellement sericole et la planification 

nationale a eu tendance à accorder plue d'importance è l'expansion agricole.    Récemment, 

on s'est rendu compte que pour assurer ua progrès équilibré et rapide,  l'industrialisai©* v 

t»e*id~wi»pé»errpar*ljèienent à l'expansion agricole.-  Sette priende coneciease 

se dégage maintenant très nettement des programmes de planification du développement 

adoptés par los pays en voie de développement. 

3. Il n'est pas besoin d'insister sur le fait que l'industrialisation dépend dans une 

large mesure de la technologie.    Plusieurs conférences internationales tenues css 

dernière« années sous les auspices des Nations Unies sur des lTuestions intéressant la 

tsohnoiogie et le développement ont toutes débouché sur deux conclusions : premièrement, 

l'industrialisation   des pays développés peut ."»'expliquer par la recherche et  l'Innovation 

toohBologiques et, deuxièmement, pour s industrialiser,  il est  indispensable que chaque 

pays, que 11 os que soient son importance et sa situation économique, se dote d'une 

organisation technologique et de moyens propres à servir l'industrie en général. 

4. Il eet donc établi que ohaque pays en voie de développement a besoin ¿'une capacité 

technologique suffisante pour exploiter effectivement les ressources dont il disses« et 

pour utiliser de la manière la plus productive qui soit, dans son intérêt,  le patrimoine 

mondial de oonnaissenoes technologiques. 

•JMfcJllifcîtisliBtlisteiMsMi» _ »_-...^,^^... ,i- ^. .    •.^.„^w.l,.,,---^ .-«•*,. 
BÉMJ'iilyiat.. ÂiMtifc-ïJ 
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J.    RWhEHCKF: ItTOlJS'lfllE^lB ET T!3C:W0LOaiÇ'J? 

1.       bu fait de ;,es    rirUce,  universitaires,   Oî. a oendant  un obtain toupe considéré ! 

qu'il valait ni»,.-, laisser ii recherche au: santifiques at av technologies travaillant j 

souvent ,:anr lo, .niver^ ".-•.. '.<- -¡em^rñ torpj to-.:tr"oi3 ou ect 79iu a -,^r avantagea. j 

d'insLituuio-inaliarvr-   La i- -,—•:.*    .ppiiru'e,   oy  yji a eut.-aînc   la création d'instituts j 

de recherche  industriell"   -*   '„er.  olo^icrue.     :-ans  les ¿ay~  on voie  ie    éveloppement, il 

s'agit  £cnérale..wn+      i-'M^ims   iMi^ssi«  qi i,  .'e ce f lit,   foiit  oro-ptes \ répondre 

au>: prolijos de  1 <i::„ irtr: -   -ccül?  et  s 'i-en tiiier:t ajv pcli-.i.:u?s  nttjon^les de 

développèrent écono: .i,Tu;;,     :>u   fai:  -n* r.r.v  inotitute reçurent   -tnéraUment  •?,* scienti- 

fiques et des töchnoloi-aes  .appartenant à des  disciplines tres diverses ei   travaillant en 

équipe,  i In sont nie,:,  à  ne TU de résoudre les problèmes nue des experts isolés travaillant 
Beuls. 

?.    • En gaelçues -rots,   le?  ci jectifs ,-cnérau:   de  la recherche  industrielle et technolo- 

gique  sont   les suivants  : 

- Gréer des technologie s  nouvelles; 

- Adapter les technologies co;mies au:   conditions locale«; 

- Paire en sorte que  le- pmédés industriels, qi'ils  soient nouveaux ou adaptés, 

soient exploités a-.'«c   :.n rendeme.it  maximum. 

3.      Ces objectifs peuvent  »tre atteints rie diverse? manières,  et notamment  : 

- Grâce à 1P recherche   appliquée en we   1« découvrir de  nouveaux procédés et de 

nouvelles .Tiétho^e^ d«  nature à favoriser l'expansion des industries existantes 

ou  la création ;>  nouvelle?!  industries; 

- Grâce a la recherò ie  appliquée en vue  de perfectionner  les procédés  technique^ 

- Grâce à la reoWone  appliquée pour permettre une meilleure utilisation des 

matières première.-! on. des déchtts; 

- Grâce a des étude* en vue d'adapter 1-e procédés d'exploitation connus MIX 

conditions locales; 

- Grâce au> essais industriels et au contrôle de la qualité. 

MMÉSSl ^mgÊÊÊÊÊÊÎÊÊÊÊÊÊiÊÊdik^UÈÊummMiàii^ÊÊÎm 
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II.     ."XhJCTIOi« D"!< I-^TIT'Jl' DE PSCHFTJC;S INT/JSTKirLL^ 

1.       Il est difficile pour un paya,  en particulier un pays en voie de développement,  qui 

ne possede pas en propre la capac té   technolugique  -lationale  (n,ain-d«euvre et moyens 

scientifiques) dont dispose un institut de recherche  industrielle, d'etre au courant des 

techniques utilisables qui e; latent ailleurs, ae les comprendre, de les adapter a sa 

situation ou & ses besoins particuliers, voire -l'exploiter,  rtparer et entretenir le 

matériel nécessaire.     L'institut de recherche industrielle  joue un rôle capital danB le 

développement industriel équilibré  du pays.    A cet  égari,  un peut décrire en bref comme 

suit la place qu'il  occupe dans le pays : 

- Il permet à l'industrie de mieux  faire ce qu'elle a déjà entrepris; 

- Il fournit des informations nécessaires pour entreprendre de nouvelles activités. 

?.      De cet exposé  simplifié, il est aisé de dégager les fonctions de l'institut de 

recherche industrielle.    En gros,  on peut les décrire de la maniere suivante : 

- Mettre au point des matériaux,  des procédés ou des dispositi, J ..o-ivciu;: 

pour les industries existantes ou nouvelles; 

- Mettre au poinx de nouvelles utilisations pour les matériaux existants; 

- améliorer la qualité des produits; 

- Concourir à la normalisation. 

3.      Plus précisément, on peut dire que les instituts de recherche industrielle sont 

chargée des activités suivantes : 

- Inventaire systématique d«s ressources naturelles; 

- Etude et adaptation des matières premières locales en vue de leur utilisation 

industrielle; 

.   Etudes économiques de faisabilité pour l'industrie; 

- Fourniture de services de caractère général à l'industrie (analyse, normalisation 

et contrôle de la qualité); 

- Choix ou conception d« matériel pour 1'industrie} 



eros/' 
Pafrî .;• 

- ..líe .i-,  roi   -    -1 •   •,. 3r;-i(,;     teoú¡iiou>e de  ->r.\>duotion; 

fïise e. oei:vre \   iVc v.::>   industrielle  uo  noiaeui    procèdei expérimentés nane 
der, installi.   îc 1.3 pi In tss, 

- Visite-,   -J'iuiiPt;  »n vi»   < «une   assistance   Uràni-ue \  l'industrie; 

- .-'orMtion Je p-r,on.¡>l  e. ientifique e*  technique pour les  laboratoires industriels 
et au treo. 

4.       Bien entsag,   -^ns  •:- -.air.-   t-'viral,   l'i:.-* >rta-c2 et   la priorité relatives accordées 

par les  institut.:   .e  r>. : ,erc-hs  industrielle à ces  fonc+ions  at activités sont différentes 

selon les pays.     -JIIíü   JOY,'   liées  au:-,  l<ïsoins et  au:-   eyigences pratiques du développement 

industriel du ^vs en criest^,.     Ello;,  sont dictée:  pa- la situation économique générale 

du pays et des objectifs de  írvelcnpement industrie.     Par exemple,  la plupart dea pays 

en voie ue développement,  dan,  leur programme d'industrialisation,  ont déterminé deu* 
principaux secteurs d'activités,   à savoir : 

- La productien   te  produits  de remplacement  des  importations; 

- La  fabrication -U--  produits destinés à l'exportation. 

Dans ces pays,   1er    o.'ivif* des instituts de recherche industrielle et technologique 

devront donc  leñero svi*,   levier vers la réalisation des otiertifs arrêtés po-ar 1« 
développement industriel   national. 

5. Du  fait, rappeloar.-l«,  nue la plupart des pays en voie ¿e développement en sont au 

début de  l'industria? • sitio 1(  il va sans ,1m   que  les institute de recherche industrielle 

devront   faire une  larre  place     u   fonctions c-ui  ont  on caractère .te service  technique, 

comme par exemple   l'essai et  l'analyse des ..latcriauv,   ie  controle de la qualité,   le 

contrôle et le calibrage  le  matériel  sinple,  l'entretie, et  la réparation de  l'équipement, 

et poursuivre en perm.aer.ee l'inventaire systématique des ressources naturelles et des 
matières premières. 

6. Pour «tre efficace?,   les instituts ce recherche  industrielle et technologique des 

pays en voie de développement uoivent veiller à ce que  leurs fonctions satisfassent t 

deu* exigences.    Premièrement,   leurs moyens matériels et techniques doivent être employés 

exclusivement à la solution le problèmes précis que rencontre l'industrie,  quelque 
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simplistes qu'il.;  soient  du poi.it  ce vi"  Foie.•, i pic 'e,   = t  à   \-,     :.v- •-> . oeuvre  pratique 

de  ces solutions en vue -'e   'Xir?  orogre^r-îr  !•=  o^rte .-• i-..'.vstriel.    .m "ienement, en 

j     s'efforçant c'e résoudre  les problèmes rue  rencontre l'iat'ustri»,   il? doivent  tenir compte 

de  la situation éoononu.ae,   teci-inn   »f   aor.il    c i -, L-nt      .«ttre  rj  -loint   'les  techno- 

logies que  l'industrie  localo e Ft   inr.wav-lí  i"'absorbe*1,   .n^r   '-.îS 'iismn  ''conomiques, 

techniques ou sociales,   est u- ef'ort  ii.i + iî?.     La.  ipchnr>lcrri2,   nc.vlle  ou adaptée, doit 

répondre au? besoins immédiats de  l'industrie  local». 

7.       Pans  la plupart des  pnys en voie de développe-nent,   il  ?-it   souhaitable   que  l'institut 

de recherche industrielle  s'occupe de normalisation, au   :ioi.-i3 ài   impart.     A mesure que 

l'industrie  se développe  et  que  les besoins di  controlo Ae  la cru il ite deviennent plus 

complexes,  on pourra cré«r un institut natie.al  dn normalisation  ]iridique¡nent respon- 

sable de l'établissement et de  la promulgation de normes  nationales et chargé de parti- 

ciper pour le compta    de pays aux activités de  l'Organisation internationale de norma- 

lisation (ISO).    Du fait  que r!ans ces pays,   la communauté  scienti fique est  généralement 

restreinte et étant donné   le type de conuissa.ices et de   noyens  techniques dont dispose 

généralement l'institut de recherche industrielle,   ;elui-ci doit continuer à s'occuper des 

problèmes techniques de la normalisation (par exemple être représenté dans  les comités  t  «. 

techniques qui établissent  les normes) et  a mener ai premier che!" les travaux  de labo- 

ratoire nécessaires dans ce. domaine.    Ftaat donné aussi  Je coût élevé,  an devises, du 

matériel de laboratoire et que la plupart des pays en voie ^e H^velopoernent connaissent 

en permanence une grave pénurie de devise«,  il serait sage eue  1ns ivstituts nationaux de 

normalisation adoptent pour regle de ^aira appel  au;  laboratoires existants,  tels que 

oeui: des instituts de recherche industrielle et des universitée,  pour  "aire effectuer 

contre honoraires,  les essais et autres travaux de laboratoire,  plutôt que de se doter 

de leurs propres laboratoires. 

III.    OROaiHSATIOii DES INSTITUTS DE hS.HERCHE IJOUSITIELUS 

1.      Certains instituts de recherche industrielle sont des institutions publiques, 

d'autres «ont des institutions privées.    Les premiers dominent dans les pays en voie 

de développement,   les seconds se rencontrent principalement.   Lan s les paye industriellement 

avancés.    Quel qus soit leur statut juridique,  V- ont besoin d'être bien organisés et 

gérés. 

tétÊÊitlMitimmmm^imMmmmtmai^^ 
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Gestion 

[',       Jour, nous occurs..-( ,-¡ •- í;-'v,l+.i('1.;v:9it   i°;; i .¿à t i tul i d? recuero he  deu pays en voie 

f'e développe '.e-.t,  cru;  (''ir-   la.   n   icn •     Vs  r • j 3c ,-.t  •-'es  im tit • • irr.s nationales  financées 

principale ,v?. it   par  !•• ¿ pcuvoir.s ,-\'.>   . ...s.     ^.. a consta.    qu> 1 i  strict .re et  les pratiques 

de  la   fonction pudi- •::,   ii,'•--''   * e   ". e •• i. aré mer •• -•>   ' rai te.ient,   le  systé ne rie promotion et 

la reconnaissant dr-:   mérites  e/e:--.plair-->u   qu'elle   aprirne ne permettent pas  li souplesse 

qui  est tellement  iu^iapensa^ Le s:,   LOI.  -'o ioti'inement   lr.;i institut de  recherche indus- 

trielle.    Aussi,  dans plusieurs nay;? PI -">ie   > • • éve Ijopc ment,   leí pouvoirs pallies 

o..t-ils  créé des   v:'---un: :•;.•..:    T      :   •-*   {    .) \r   ; .-   ;•  , c   .•-    "~ .   i r.   " > h •; r  •'•.-   rd .-t-rcYn 

industrielle.    Ge^  or.;ranis:ne.~  ront   appelas   soit ^cnòeil  de la  recherche  scientifique 

industrielle,   soit Ce isul   *e  la recherche   nationale.    Ces conseils sont responsables 

de toutes les activités le  recherche appliquée et   de recherche  -développement. 

3. Ces conseils ont  pour  attributions communes   et  capitales de conseiller les gouver- 

nements sur  les questions scientifique.; et   technologiques  liées  à l'utilisation des 

ressources naturelles  uationales et  sur le? moyen?   d'appliquer au mieu^   la recherche 

scientifique dans l'intérêt  de -ette utilisation.     En re¿?l3 onerale,  ces conseils ont 

subdivisé la recherche générale -n trois  er .'..-¡.io-. ;a"tf-  rrios :   r ¡chncbd  J^TìCOIC,   reoeroac 

industrielle et recherche médicale.    Il est normal  de  placer ces conseils sur un pied 

d'égalité avec  les universités pour ce crai  est des  rémunérations et des conditions 

générales d'emploi  étant donné  OMO,   dans  la plupart  des pays en voie de développement, 

cela autorise  l'octroi de  traitements et d'autres   avantagée plus élevés que dans la 

fonction publique et   nue,   oartan!,,   cala facilite   le recrutement   '»t le maintien en 

fonctions de personnel conpétent. 

4. Pour gérer 1er. divers  instituts relevant du Conseil,  il est créé des conseils 

d'administration parti'uliers.    Fn eéuéral  ceuy-ci  groupent des représentants   les Ttini- 

teres et services officiel';  intéressés,  df:S universités,  ue l'industrie et des utili- 

sateurs.    Par exemple,   les attributions des conseils d'administration des instituts 

relevant du Conseil  de la recherche  scientifique  industrielle du Ghana sont les 

suivantes : 

-    Examiner et approuver  les programmes de recherche établis à l'intention du 

Conseil par  le Directeur de  l'Institut compte tenu des besoins des utilisateur* 

et dee programmes nationau> de développement; 

# 
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- Examiner périodiquement  le proirres des programmes de  recherche e ecuU';;  par 

l'Ine Litut  ainsi  quo  lea resultata ob^ei.as; 

- Examiner 1er  incidences budgétaires <"-33di1s pre > raime3 et projets,  ot notamment 

lea besoins   ¡e personnel,  de .-.matériel,  de  fo.irni tures et -1 «investissements; 

- Contrôler  les finances de  l'Institut conforment aux  re.'ler. de gestion 

financière   in Conseil er. examinant périodiquement les comptes; 

- Assurer la gestion du patrimoine et  -les biens Je l'Institut pour le compte du 

Conseil; 

- Examiner les rapports et  le projet de  rud.Tst établi par le Directeur de l'institut 

avant  leur presentation au Conseil; 

- Nomination à des ¿grades appropriés du personnel subalterne de l'Institut confor- 

mément aux refies établies par le Conseil; 

- Veiller a la bonne exécution des projets d'équipement conformément au^ réglée 

établies par le Conseil: 

- S'acquitter de toutes autres taches qui peuvent  leur être confiées de tempa à 

autre par le Conseil. 

5. Le Chef de l'Institut est souvent appelé le Directeur,    11 sieße au Conseil 

d'administration et est responsable du contrôle des activités de l'Institut.    Le 

nombreuses qualités sont exigées du Directeur d'un institut de recherche i:v3urtrieî.'.c. 11 

devrait notamment  rt   ¡ir les qualités suivant-»s :  il devrait avoir une formation poussée 

•n sciences ou en   lanieri- et avoir donné des preuves irréfutables de sa compétence; 

il devrait avoir des qualités de chef et être un bon juge de la nature humaine;  il 

devrait posséder vn<- vaste expérience de l'administration et un certain sens des affaires» 

il devrait a wir Ir sens úa::  Tortici   ..v.„i-   i.; puL>]Lr>. 

Structure ds l'Institut 

6. Certains instituts comprennent quatre grands départements 1 

- Sciences de  ''in-¿i ~; r. 

- Soiences physiques 

- Scienoes biologiques 

- Sciences technico-éoenomiques 

:      •¿-•^~—   -..^--^-..^¿^^^ 
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'•'' •'        'u. ;. i..,.i ci  1A "T.a.;i*r*! 
aont ces  aepar+erren id   ?on,   n»   ,-..--     .•-i   • , P      e.et,.,  „on,  o,^, .B|   x]   linporto de  faire  comprendre an       -,   .• .-.i de 
recherche  crue res dfrylrtaiieil+;    ,10        t <-i ,, <,n,1n-Q ,, .. 

-    o.n  r, & c^iaoim,-a do  'namere  -tanche.     La recherche 
industrielle*  se  fait  +1ri.,.r„ .-.. ...     ,, 

>uj.ir, .n^u.    >:i f.c;H>.     .'ne   -V.;   le, p.-o.-ets identifiés,   on 
const:*. ;u3   sous  L-.  dirrti.-n •- ' i -   -h_ -   ;„~   --„ > 

'      "-•   '"° tn"^:---. de   :-iercaeir,3 appartenant auy disci- 
pline, apr.^-ri-,,-  er   ^vi,  au   rei.. dea ,lt,ere  l3,?artement8> 

Effecti-'R 

Pour   s ;? 

sera 

"•" "in tt «"n.naj '.   l'I aiti :.'it. •'<( 

ìctf personnel  F~ì í.itifinue et e» 
recnerche  industrielle et technologique 

inr-^.it.ari- andéis par un certain nombre de 
««»«.er, ., autre, „4Ita .,. ,,;ir;w     Bn M ml =oncerne ieB spéeia,. 

erroné de croi,, TJe n,^0TU ^ ^ 9n 301e„CBs Mt „^ t ua ote 

en puissance.    u  typt ,, sclentl.1Tle  „  „ll:. SJSC,ptiu. de  rure ^ bon obm 

sera un diplome  avant olter:u   ';.>   -rè-; ¡r  lh.-t...  ~„* 
,      ,.   . e      r•"•>"'•*• notes Juns certainos disciplines come 
ia chi».,  la tanice,  1. p,,,;^: n 8sra ,„ „utr, .^^ „ .^ ^^ ^^ 

universitaires prieures „,  EWr, ,:,é  fomé ,  „ ^„^ ^^ ^ ^ ^^ 

proos et  aura Passi a,   ,oi„, ,„.,   .„  ,„. „„,  ^^ ^    ^ ^ ^ 

de recherò,,  industriell,.     I, es,  „ecessaire w  ..  ^^^ de  u ^^ 

ait,  auparavant,  reru    a ]'i'„iv0r  ,-,.-     ,,     ,. 
M 

,    e,.,      i  uu.er,!.e,  .ine  formata   au-   méthodes et au* techniques 

e recnerche.    11  est  nécessaire  aa ,1  T1Hl  aoit,  des  c-ue possible  après  ses études, 

rompu au,  notions t^s, argent et  ^ration ^ constipent en soi une discipline    ' 
industrielle. v 

9. Il est  sag, déployer  non salement de • scientifique. et des  ingénieurs à des 

travaux de mise au point- xecnniarae et d'information industrielle mais aussi d.s 

spécialistes des sciences sociales ,our analyse loo coûts et  les marchés .t trouver l.e 
-yens appropria de ven,re  le p^ult ^  ^ ^„^^^^    ^  ^ 

es sciences a la croi«,  xl   ,iut tenlp ^ .^ ^ * 

de l'innovation. 

10. euan, au:-  tachniri•,  on ,..  choiaira im un¡¡  m ,,„, ^ 

besoin, d. Und..«. ., u lyTC  ,. apéclalis„. .»pio.es,  .andis ^e leur »*. „„ 

det.• par des facteur, „le ,• insortane, relative accordée par lWttu« à ,. 

recherche et au, servie.» technics.    Il „..., pa8 pos3ibu „^^ ^ 

sslon les pac-a en fonction a.. CMditl0M looala3.    ^^^^ ^ ^ w< t#ohnio 

pour u» spécialirte semble constituer -or rapport convenable. 

MM 
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11.    Pour assurer  la bonne marcho de l'Institit,   il   faut ur. service administrai c qui 

sera chargé de l'adm lustrati on  onerale,   du perso mei,   les stocvs et f'es achats et qui 

comprendra aussi une  3ection de comptabilité chargée du contrôle   fi rune i er.     Il ne   faut 

pas non plus né^ligr-r les relations .avec  lo pilli- pt  il 031   souhaitable que le Directeur 

de l'Institut 90it personnel.1 p;r,ent  *3socié \ <'   ' i<    1: .. 

IV.     LIE4S OEC1UIQUE3 E.;TRE L'INSTITUT HT L'SXTERIEÜR 

Industrie 

1. L'Irstitut de recherche  industrielle et  technologique risque  le perdre bien de son 

efficaoité s'il n'a pas de communications avec l'industrie et  si celle-ci ne réalise pas 

1* valeur des services qu'il peut fournir.    Il faut donc améliorer les communications 

entre lea deux afin de "briser la giace"  entre eu*.     Le meilleur moyen d'y parvenir est 

d'instituer entre  l'Institut  et l'industrie dea liens réguliers.    L'Institut doit être 

doté d'un service de liaison avec l'industrie comprenant quelques spécialistes qui,  tout 

en ayant une formation technique genérale,  ne sont pas occupés à des travau.   de recherche 

mais ont un certain sers commercial.. 

2. îîn outre,  il est avantageux pour l'établissement de rapports confiants entre  le 

personnel de l'Institut et  l'ouvrier d'usine que des technologues et des scientifiques 

spécialistes de la recherche  se rendent dans les installations peu ^-ri"      1. ,/-->,  voire 

primitives, dee industries villageoises pour y faire la démonstration pratique de 

techniques perfectionnées. 

Universités 

3. Des contacta réguliers doivent Ótre établis entre l'Institut et les facultés 

intéressées des universités nationales.    Les fonctions principales de l'Université et 

de l'Institut se complètent,   la premiere dispansant un enseignement poussé et procédant à 

des recherches en vue de développer de nouvelles coanai usance s,  le second s'occupant des 

applications de la technologie pour faire progresser le développement industriel.    Les 

résultats des activités d'une faculté universitaire peuvent tres bien constituer l'amorce 

du développement par l'industrie d'une technologie pouvant être appliquée par l'industrie. 

Inversement, les résultats des travaux de développement technologique entrepris par un 

tastitut  Déuvent être communiqués à l'université pour lui permettre de renforcer son 

--'"°fci  -L-^WlIfa. ..^..^ ., .-^..a^jÉrib^- _^,W¿,-L&ai'..,.Jfc:*ufa ... ,. iJ¿W.•S^ft.fcgFljfr,        , . .¡¡ft,-*- ... .-f.,,.. iTrfiiTTin'i     •--+-•-•   -•-"•* 
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enseignement et ses activité ,.* reo.-rche  fomentale.    ca genre de liens peut aussi 

créer des avantages rituel:; á^r- d'-.utres ao.-.aines :   formation technique,  mise au point 

de cours universidades,   f.r-áci,u da .nain-i; »oeuvre qualifiée   •* mise en commun d« 

matériel et de iO'ina^äji^ej  -'pJoial: sée3. 

Relations international.  - 

4.      Un ton moyen por u,:e  institution d'un pays en voi- de développement de parvenir 

à la maturité sric-r.t: neue consiste à étaUir des liens avac uno institution analogue 

d'un pays développé.    r, >   ;e> re :*•?  lien denre  c'e>celle,.tE résultats,    par ailleurs,   il 

y a entre les paya ev. voie de . 'volopponent ,te.* di f Vences dans  le niveau d'accumulation 

des résultats   le la r^narche et d» la technologie,  qu'elle soit autochtone ou importée,     j 

Si  l'on tient compte,  dais  cotte situation,  des analogies ^e conditions climatiques,  des 

caractéristiques des matières prefieres et de  la main-d»oeuvre et des capitaux dispo- 

nibles dans ces pays,  il  »st   nani feste qu'un boa système d'échange d'expériences techno- 

logiques entre pays en voie de développement  serait des plus avantageuse pour le 

développement économies   Je ces says.    11 y aurait donc  lieu d'établir de*  liens entre 

les instituts #> rechereno  industrielle des pa<-s en voie ci e développement  et des i.istitut« 

instituts analogues -»es pays développés,  ainsi  cu'entre  les instituts des pays en voie de 

développement eu>-mèVes.    L'Association mondiale des organisation de recherche indus- 

trielle et technologique (VAIIFC) a établi   in programme de nature a promouvoir l'établis- 

sement de liens réels entre instituts ••].» recherche industrielle et technologique. 

mÊ^ÊmmÊÊÎÊm 
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